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Pentecôte et pentecôtistes   1 
 

« Nous ne savions pas que le Saint-Esprit était…  Actes 19.2 » 
_______________________________________________________________________________________ 
 
 
Nous introduisons ce soir un nouveau programme d’enseignement biblique et évangélique, intitulé : 
Pentecôte et pentecôtistes. 
Il se poursuivra ce week-end avec nos deux réunions, puis au fil des vendredis de juin. 
 
Avec ces deux versets :          Actes 20.16 – 1 Cor 16.7     
 
A.  Définitions    « Qu’appelle-t-on la Pentecôte ?» 
 
1. Une fête juive (celle à laquelle Paul, israélite d’origine, fait probablement allusion dans les 

versets cités). 
A l’origine appelée fête des prémices, ou de la moisson ou … des semaines, puisque se 
déroulant 7 semaines après la Pâque (7 x 7)  (Pentecôte signifie 50). 
Elle était donc prévue 50 jours après celle de la Pâque, lors du 3ème mois de l’année juive 
correspondant aux mois de mai et juin selon notre calendrier. 
Ce jour-là, le peuple de Dieu lui rendait grâces pour la nourriture abondante qu’il procurait et 
pour tout son soutien, en apportant des offrandes volontaires, les prémices du blé et des récoltes. 

 
2. Un événement majeur de la vie de la première Eglise : la descente du Saint-Esprit sur 120 

disciples de Jésus réunis dans une chambre haute à Jérusalem. 
Un évènement promis par les prophètes juifs et Jean-Baptiste (Luc 3.16), par Jésus lui-même 
(Actes 1.4 et 5) et accompli à Jérusalem, le jour coïncidant avec la fameuse fête juive de la 
Pentecôte.  
C’est au chapitre 2 des ACTES que l’évènement est relaté. 
 

3. Une fête chrétienne qui, depuis cet événement biblique, est célébrée dans les différentes églises 
du Christianisme historique notamment. 

 
4. Un réveil spirituel suscité au début du 20ème siècle simultanément  aux USA  (Los Angeles - 

rue d’Azuza), en Europe du Nord et en Inde, au sein de groupes de chrétiens évangéliques 
recherchant la bénédiction d’ ACTES 2. 

 
5. Une expérience précise et distincte de la conversion, le baptême du Saint-Esprit, 

accompagnée de dons surnaturels ou charismes, grâces accordées au chrétien en vue du service 
de Dieu. 

 
6. Une Eglise organisée en Mouvements nationaux, liés entre eux par une communion 

fraternelle à l’échelle européenne ou mondiale, qui compte aujourd’hui près de 500 millions de 
membres. 

 
 
Ces définitions bibliques ou cultuelles sont loin de la définition usuelle de nos contemporains 
occidentaux quand ils parlent de …la Pentecôte qui est pour eux et avant tout, un week-end 
prolongé permettant déplacements et loisirs divers ! 
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B. Pentecôte et pentecôtistes 
 
Si nous pouvons parler de la PENTECOTE (au singulier) pour désigner l’expérience ou l’ Eglise 
qui la vit, nous devons utiliser le pluriel pour désigner les pentecôtistes : il existe en effet divers 
Mouvements et Eglises, certaines indépendantes qui disent être pentecôtistes et que les médias et 
opinions publiques peuvent évoquer. 
En France, par exemple : 
Les ADD de France constituent le premier mouvement pentecôtiste issu du réveil avec Douglas 
SCOTT en 1930. Elles sont pratiquement toutes regroupées en l’ UNADF (Union Nationale des 
Assemblées de Dieu de France), composante essentielle du pentecôtisme français, qui compte – 
sauf erreur - 538 pasteurs, près de 400 associations cultuelles autonomes et plus de 700 lieux de 
culte ou postes d’évangélisation. 
Mais il existe aussi d’autres pentecôtistes dans les Eglises de Dieu, les Eglises évangéliques de 
réveil, les Eglises apostoliques et les Eglises indépendantes, parfois importantes notamment dans les 
grandes agglomérations, rassemblant souvent des frères et sœurs  issus de l’immigration africaine. 
 
Une attitude simple et évangélique :      Marc 9.38 à 40 
 
Voici un TEXTE DE REFERENCE qui nous instruit sur les critères pour gérer nos relations 
interdénominationnelles d’une manière approuvée du Seigneur Jésus : 
 
1. Le miracle et l’authentique intervention surnaturelle appartiennent à Dieu, seul !  
      Pas à un mouvement, ni à une Eglise, encore moins à un pasteur ou missionnaire !  
      A nous de le bien comprendre et surtout de l’accepter ! 
 
2. Savoir respecter les autres et leurs opinions !  

Respecter = traiter, considérer avec respect, respecter les convictions de chacun, ne pas 
troubler. (définition du Larousse) 
Ne pas combattre contre des frères et perdre énergies, temps et parfois même une âme paisible 
et tranquille dans ce genre de choses… 

 
3. Accepter l’idée que partager des relations et des collaborations entre pentecôtistes et plus 

largement entre chrétiens évangéliques faisant tous partie du Corps de Christ sur terre  n’est pas 
toujours possible, facile ou immédiat ! 

      Et cela n’est pas forcément de notre fait : ici, dans le  TEXTE DE REFERENCE,  ces gens  ne 
suivaient pas les disciples de Jésus ( notons le « il ne nous suit pas » ). 

 
       L’explication de ces  situations se trouve souvent dans des éléments culturels (expressions 

diverses), une différence d’approche biblique (certains étant plus fondamentalistes ou rigoureux 
que d’autres) ou encore des maturités spirituelles décalées.  

       Parfois, une fausse doctrine provisoirement acceptée induisant des méthodes et des conduites 
non conformes à ce qui est sain et acceptable nous empêchent de collaborer.  

       Toujours, le respect de l’ histoire de l’ Eglise avec ses souffrances et ses craintes ne doit jamais 
être méprisé par les conducteurs spirituels qui ont dû apprendre à marcher au pas du troupeau ! 

 
4. Ce partage et cette collaboration peuvent néanmoins être possibles et souhaitables pour un 

témoignage au niveau local, régional et même national : « le rassemblement de tous les fidèles 
qui ont fait alliance par le sacrifice » est souhaité par Dieu dans le Psaume 50. 
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C. Une ignorance à combattre encore en ces temps mauvais ! 
 

Actes 18. 23 à 28  et  19. 1 à 7 
 
Les faits relatés ici à Ephèse se déroulent  25 ans environ après la 1ère Pentecôte de Jérusalem. 
Les disciples de Jean restaient sans doute marqués par l’enseignement juste mais incomplet 
d’Apollos. 
Or, l’ EXPERIENCE est en lien direct avec l’ENSEIGNEMENT. 
Voilà pourquoi Jésus a donné des ministères de la Parole à l’ Eglise en vue de leur 
perfectionnement et de leur service engagé dans l’ Eglise. 
Les Assemblées qui se sont régulièrement développées et qui ont impacté leur génération sont celles 
qui ont eu de solides ministères de pasteurs-docteurs. 
 
« Nous ne savions pas que le Saint-Esprit était … » 
 
Cette réponse des 12 hommes à la question de Paul ne révèle pas leur ignorance quant à l’existence 
de la personne du Saint-Esprit puisque Jean-Baptiste enseignait la chose, mais plutôt le fait qu’ils ne 
savaient pas que le Saint-Esprit était répandu, que la  PENTECOTE avait donc eu lieu avec cette 
possibilité pour tous désormais de vivre l’une des plus belles promesses comme Pierre l’avait dit un 
quart de siècle plus tôt ! ( Actes 2.39) 
La question de Paul  posée aux 12 hommes révèle également que pour l’apôtre, il était possible de 
croire en Jésus et d’être un disciple fidèle sans pour autant être baptisé du Saint-Esprit ! (Cf note 
dans la Bible ESPRIT ET VIE page 1812). 
 
Je disais dans une réunion de l’ Alliance Evangélique lyonnaise, en janvier 2008 : 
« Nous n’avons  pas besoin de baptême du Saint-Esprit pour aller au ciel mais nous en avons  
grandement besoin pour rester sur la terre surtout …dans ces derniers temps ! » 
 
Après avoir connu le don de Dieu, il nous faut donc ne pas rester dans l’ignorance au sujet du don 
de Jésus, et des dons spirituels qui en découlent ! (1 Corinthiens 12.1) 
 
Paul était sensible à ce besoin, lui qui voulait aller plus loin dans l’évangélisation de cette ville, une 
agglomération qui devait connaître un glorieux réveil spirituel !  
Une cité soumise à des puissances de ténèbres qui ne pouvaient être ébranlées que par la puissance 
de Dieu ! 
Paul a repéré sans tarder le manque de ces chrétiens ; comment et quels furent les signes qui 
renseignèrent l’apôtre ? 
Peut-être, une certaine timidité dans la prière, un zèle entamé par la crainte ou les réserves inutiles, 
des peurs face aux engagements imposés par les défis spirituels ou l’ensemble de ces choses 
additionnées… 
 
Que fait-il  pour les aider ? 
 
1. Il ne pointe le besoin avec une question posée, qu’après observation ! 
2. Il enseigne ensuite la doctrine adéquate, évoque Jean-Baptiste avec intelligence mais centre leur 

attention sur Jésus ! Voilà ce qui plait au Saint-Esprit ! 
3. Il règle leur expérience pratique et les baptise d’eau, au nom du Seigneur Jésus ! 
4. Après cela seulement, il impose les mains et prie pour eux ! 

Une imposition des mains sans précipitation comme il l’enseignera à Timothée (1 Tim. 5.22) et 
sans contournement de la règle de doctrine posée par le Seigneur et ses ministres (Actes 2.38). 
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L’expérience faite par ces 12 hommes, 25 ans après la Pentecôte de Jérusalem, était authentique 
avec les signes évidents du parler en langues et de la prophétie. 
 
S’il y avait dans cette ville d’ Ephèse beaucoup de manifestations de ténèbres et sans doute 
beaucoup d’imitations du véritable, il était toujours possible de vivre l’authentique expérience de la 
PENTECOTE et d’être même entraîné dans un véritable réveil spirituel. 
Une remarque qui reste vraie aujourd’hui ! Alléluia ! 
 
Ce ne sont pas les contrefaçons inspirées du « Singe de Dieu »,  ni les poussées de l’incrédulité et 
du rationalisme ambiants qui devraient nous gêner et nous rendre méfiants ! 
Nous vivons des temps exceptionnels, ceux de la pluie de l’arrière saison…  
Jamais comme aujourd’hui, l’ Eglise n’a autant eu besoin du Saint-Esprit et de sa manifestation ! 
Jamais comme aujourd’hui, Dieu veut répondre glorieusement à tous ses besoins ! 
 
Accéder à la révélation du Royaume et aux choses d’en haut qui  appartiennent à notre paix et à 
notre épanouissement spirituel n’est possible que par l’assistance du Saint-Esprit ! 
 
Discerner les origines des choses, des évènements et des discours pour mieux y faire face n’est 
possible qu’avec l’assistance du Saint-Esprit ! 
Chasser les démons et repousser l’ennemi de nos vies, de nos foyers et de nos assemblées n’est 
possible qu’avec l’assistance du Saint-Esprit ! 
Témoigner et prêcher efficacement pour le salut des perdus n’est possible que par l’assistance du 
Saint-Esprit ! 
Edifier les Assemblées de nos régions et l’Eglise de notre temps pour qu’elles soient solides au sein 
de toutes les intempéries n’est possible que par l’assistance du Saint-Esprit ! 
Elever glorieusement le Seigneur Jésus et L’adorer avec le Père n’est possible que par l’assistance 
du Saint-Esprit ! 
Etre debout et prêt pour sa venue, désormais toute proche, n’est possible que par l’assistance du 
Saint-Esprit ! 
 
 
Par l’assistance du Saint-Esprit seulement et sans le secours d’aucune autre main !  
(Actes 9.31) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


